
ORIENTATIONS BUDGÉTAIRES 2009

Mesdames, Messieurs, mes chers collègues,
Voici déjà un an, une majorité de Périgourdins et de Périgourdines décidait de  me confier avec 

une nouvelle équipe la gestion de la ville.  Depuis que nous sommes aux responsabilités,  nous 
n’avons pas chômé et beaucoup le savent.

 Après avoir constaté et analysé, étudié et élaboré, construit  et réorganisé, mais aussi payé, 
durant  l’année  écoulée,  la  très  lourde  ardoise  des  travaux  2007/2008  laissée  par  l’équipe 
précédente, nous sommes aujourd’hui, avec ce débat d'orientations budgétaires, sur la véritable 
ligne de départ de notre mandat.

Certes,  les handicaps sont  nombreux et  lourds.  Mais,  avec la  majorité  qui  m’entoure et  qui 
s'investit  tous les jours comme aucune autre ne l’a encore fait,  je suis bien décidé à propulser 
Périgueux à un niveau jamais atteint d’activité et d’attractivité. Oui, je suis décidé à le faire avec 
l’administration qui travaille avec efficacité ainsi qu’avec tous les techniciens qui, eux aussi, chaque 
jour, démontrent leur sens élevé de responsabilité et  leur attachement à la ville dans l’exercice 
consciencieux de leurs missions respectives.

Les handicaps que nous devons surmonter ont essentiellement deux grandes origines :

1 - La première origine de nos divers et multiples handicaps est directement liée à 
l’héritage que j’ai trouvé. Je ne vais pas ce soir revenir sur ce sujet. Tout le monde 
connaît bien désormais la contraignante situation de la ville. 
Situation qui  ne souffre  plus de contestation après les rapports  d'audit  de la Cour 
Régionale des Comptes et d'un cabinet de conseil indépendant. 
Situation qui ne peut définitivement plus en souffrir, surtout de la part des membres de 
l'ancienne équipe qui ne peuvent pas aujourd'hui faire mine de découvrir ce qu'ils ont 
piloté hier.

2 - La seconde origine de nos handicaps - toute aussi préoccupante pour notre ville 
-  repose sur deux facteurs extérieurs :

. d’une part la loi de finance 2009 votée par le gouvernement qui réduit 
ses dotations aux collectivités et nous place dans un contexte d’incertitude 
jamais rencontré. Je pense en particulier à l’annonce de la suppression de 
la TP sans précision sur la nature et le niveau de son remplacement, mais 
aussi à la suppression probable de la DSU en 2010 

. et d’autre part, sur la conjoncture économique locale qui diminue nos 
recettes  du  fait  de  la  baisse  des  droits  de  mutations  perçus  liés  aux 
transactions  immobilières  en  réduction  sur  la  ville  et  de  la  perte  de 
population.

Toutefois,  malgré  ce  contexte  aux  multiples  inconnues  très  défavorable  à  l’investissement  - 
chacun aura, je le pense, l’honnêteté intellectuelle de le reconnaître - nous avons tenu dans la 



construction de notre Programme Prévisionnel d’Investissements 2009/2014 à rester - comme nous 
l’avions promis durant notre campagne - ambitieux, rigoureux et réalistes.

Nous avons donc été amenés à faire des choix programmatiques et pragmatiques, sans esprit 
partisan - contrairement à ce que j’ai pu entendre ou lire - à partir de nos projets mais aussi de ceux 
engagés ou promis  par l’équipe précédente.

Figurent donc dans notre PPI 2009/2014 la quasi-totalité de notre programme ainsi qu’une partie 
de celui annoncé par mon prédécesseur :

− Nous avons choisi  de ne pas construire le  prestigieux  et   onéreux parking 
Mauvard qui, je le rappelle, aurait coûté la modique somme de 15 millions d’euros, 
dont 13,5 restaient à la charge directe des contribuables de Périgueux. Nous avons 
néanmoins inscrit dans ce PPI pour 2011 et 2012 l’aménagement de surface de la 
place Mauvard en nouvelle aire de stationnement avec l’installation d’un ascenseur.

− Nous  avons inscrit aussi pour 2013 et 2014,  3 000 000 d’euros en faveur du 
début des travaux de rénovation urbaine du quartier Saint Front dont le montant global 
est estimé à 6,5 millions d’euros. 

− Nous allons en 2010 ou 2011 interdire le stationnement des campings car sur 
les quais et leur offrir un nouvel espace proche de la rue des Près.

− De même,  nous allons  investir  sur  la  durée de  ce  PPI  plus  de  11  millions 
d’euros sur nos écoles.

A la lecture du document d’orientations budgétaires qui vous a été remis, mes chers collègues, 
vous  pouvez constater que c’est près de 60 millions d’euros qui seront engagés par la mairie 
durant les 6 années à venir, au-delà de ce que la CAP va investir dans la ville. Cette somme n’est 
pas neutre pour Périgueux, d’autant que  d’autres grandes actions, portées par des opérateurs 
extérieurs,  viendront  renforcer  l’investissement  local  et  ainsi  créer  une  nouvelle  dynamique 
économique et sociale tant nécessaire à Périgueux. Ces grands projets sont actuellement à l’étude 
soit de manière concomitante par la ville et la CAP, soit par la ville seule. 

Je serai en mesure de vous en dire davantage d’ici quelques semaines. Le niveau d’avancement 
des travaux préparatoires ne me permet pas aujourd’hui d’aller plus loin dans la communication car 
restent encore à finaliser quelques réglages techniques, juridiques ou financiers.

Pour en venir au budget 2009 proprement dit, qui va nous être  présenté par Monsieur BOUDY 
dans un instant, je veux déjà le qualifier d’Ambitieux et de Réaliste.

(Un budget) Ambitieux parce que nous voulons le faire rentrer dans le cadre contraignant mais 
avantageux du « plan de relance » proposé par l'État pour bénéficier du remboursement anticipé de 
la TVA sur les investissements 2008.  Pour cela, nous devons réaliser au total plus de 11 millions 
d’euros en travaux et en acquisitions sur la section d’investissement en 2009. Ce qui n’est pas rien, 
compte tenu du niveau d’endettement qui nous a été laissé et avec une conjoncture économique 
aussi mauvaise. 

(Un  budget)  Ambitieux  parce  qu’il  porte  sur  de  nombreux  investissements  dont  un  des 
principaux est directement lié à un besoin de modernité déjà ressenti par mes prédécesseurs. Il 
s'agit d'améliorer la qualité et de rationaliser économiquement le service rendu à nos concitoyens. 
Cela passe par l'emménagement de la mairie dans un bâtiment plus adapté, mais aussi par le 
développement d'un projet inédit de service et d'animation dans ces murs.



(Un budget)  Ambitieux, parce que, tout  en saisissant l’aubaine immobilière de la CCI et  en 
rationalisant les frais de fonctionnement du service public municipal,  nous nous engageons dans 
une opération de « déflation immobilière » qui va dans le sens d'une bonne gestion du patrimoine. 
En effet,  nos  235 000 m2 de patrimoine  contraignent  –  hélas  –  notre  budget  de  manière  très 
conséquente. 235 000 m2 de patrimoine, c’est beaucoup trop pour une ville comme Périgueux. Les 
coûts d’exploitation et d’entretien sont surdimensionnés et difficilement supportables. Nous allons 
réduire sur les 5 ans à venir ce patrimoine, pour mieux valoriser ce qui est le plus utile.

(Un budget) Ambitieux aussi, dans la même logique, par son approche rigoureuse des maitrises 
des frais de fonctionnement. Ils connaissaient jusqu’à notre arrivée une inflation inconsciemment 
élevée, supérieure à 3% en matière de charges salariales. Nous l'avons limitée à 0,3% pour 2008, 
malgré les recrutements de cadre indispensables à la structuration des services. Jusqu'alors, les 
dépenses de fonctionnement étaient engagées sans aucune estimation prospective. Je pense là 
notamment aux frais énormes engendrés par la Filature ou encore à la reprise hasardeuse en régie 
municipale de la gestion du musée Vésuna dont le déficit est bien supérieur aujourd’hui à ce qu’il 
était lorsque la gestion était assurée par la SEMITOUR (participation de la Ville en 2007, dernière 
année de la DSP à la Semitour : 120.000€ / participation Ville en 2008 : 460.000 euros…).

(Un budget)  Réaliste  parce que ce budget veut corriger les erreurs fiscales du passé. Nous 
devons  le  faire  de  manière  modérée,  mais  il  faut  prendre  conscience  que  le  retard  purement 
électoraliste pris dans ce domaine  pénalise lourdement notre capacité d’autofinancement et donc le 
développement de Périgueux.

(Un budget)  Réaliste  également dans la nécessité de mettre en œuvre une politique tarifaire 
différenciée dans de nombreux secteurs, entre les usagers résidents à Périgueux et ceux résidents 
sur une autre commune. Elle sera mise en œuvre cette année, dans les mois qui viennent.

(Un  budget)  Réaliste  parce  que  ce  budget  sous-tend,  à  notre  initiative,  des  possibilités  de 
transferts de compétences nouvelles à la CAP  pour donner plus  de cohérence à des politiques 
communes.

Avec ces orientations budgétaires, vous l’aurez bien compris, nous signons le véritable départ du 
mandat. Le budget est l'acte fondateur de la vie d'une collectivité. Celui-ci est le premier que nous 
mettons en place. Même si le ciel est chargé de nuages et que l’horizon n'est pas encore bien 
dégagé, ce ne sont pas les quelques clapotis, certes bien relayés, qui peuvent et ne pourront nous 
faire dévier du cap prometteur fixé par la majorité municipale.

Je suis debout, à la barre du bateau. Pas d’un bateau à moteur, facile à piloter. Non. Pas dans ce 
type d’engin coûteux et polluant. Mais plutôt -  pour rester dans la métaphore marine - dans un 
voilier techniquement exigeant, qui  demande au capitaine et à l’équipage - pour bien arriver à bon 
port - clairvoyance et effort, maitrise et sens de l’orientation, courage et pragmatisme.

Je donne la parole à François BOUDY, puis j’ouvrirai le débat sur les orientations budgétaires 2009.

Michel Moyrand
Maire de Périgueux


